
üe Cabinet des Helles.

Planelies originales en argent.
dp*
^ette precieuse collection, Ia plus vaste et Ia plus
importante qui existe en ce genre, a ete deja decrite
deux fois. Dabord par le Cte. Cicognara dans ses Memoi-
res pour servir ä 1Histoire de la Calcographie: ensuite
par nous niemes dans I’Appendice ä notre Premier Siecle
de la Calcographie. C’est ä ces deux ouvrages que nous
sommes forces de renvoyer nos lecteurs pour ce qui cou-
cerne la description et I historique de chaque piece en
particulier, nous hornant pour a present a des indications
sommaires sur les sujets qn’elles representent.

Ces nielles sont renfermes dans un etui d’acajou,
large 14 pouces, long 2 pieds et 3 pouces, haut 9 pouces,
partage dans son interieur en plusieurs compartements
menages a dessiu pour les contenir. Quelques uns sont
isoles , Ia plupart enchasses dans differents ohjets que
nous allons indiquer a leur place respective.
Nro.

1 a 12 Autel portatif du Cardinal Bessarion.
Douze nielles sont disposes en hordure sur sa

surfacc. Aux angles ce sont les quatre elements.
Dans Ia bande superieure deux Auges ailes, te-
naiit le sceplreet Ie glohei au miheu un agneausym-
boliqiie hlesseau cou,avecla croix et lahanniere. Dans
la bande inferieure deux pieces d’ornements, et au
milieu un pigeon perche sur l’arche. Enfin aux deux
edles deux montants d’ornements. Le milieu de I’au-
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tel est forme par un gros morceau de jaspe oriental,
les cötes en hauteur par des bandes d’argent cisele.

Apporte par le Cardinal Bessarion de Constanti-
nople et depose dans le monastere de l’Avellana
dans laMarche d’Ancone, ce travail est du plus beau
style bizanfin du douzieme siede.

13, 14 La Vierge avec l’enfant Jesus — Le Christ.
Medaillon double avec inscriptions grecques,

qui parait former un passage de l’ecole grecque a
ritalienne, mais appartenir de preference a la pre-
miere.

15 ä 20 Six medaillons, representant : 1. Le Christ ap-
puye a la croix. — 2. L’agneau symbolique. —
3. Saint Jeröme — 4. Saint Francois recevant les
stygmates_ 5. La Vierge adorant l’enfant Jesus. —
6. Saint Antoine en penitence.

Vieux style italien de l’ecole de Toscane.
21 a 24 Les quatre Evangeliötes. Forme echancree,

enchasses jadis dans les bras d’une croix. Ancien style
italien, ressentant encore de la maniere grecque.

25 ä 27 Trois pelites medailles: 1. La Nativite. —
2.L’Annonciation. — 3.Les armoiries de Pape Paul II
de le famille Barbo.

Cette dernierepiece determinel’epoque et assigne
a l’ecole Venitienne ces nielles, dont le style est le
meine que ceux d’IIamilton en Angleterre et de Man-
frin a Venise.

28 La Vierge et l’enfant Jesus , dans un fond de pay-
sage. Rond.

Ce beau nielle appartient au commencement du
XVI siede ; il est legerement endommage dans quel¬
ques parties.

29 Saints Christophe et Sebastien.
Planche a laquelle on a enleve avec succes la
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niellure, et dont on a tire quelques epreuves. Voyez
notre N. 118 de l’ecole d’Italie.

30 Une sainte Martyre , tenant un calice et une paline.
Rond.

Existait ä Modene dans le couvent de S. Eu-
phemie, que peut-etre il represente. Joli nielle d’une
purete et d’une delicatesse remarquables.

31, 32 La Vierge— Le Christ. Figures en huste.
Ces deux nielles, enchasses dans un meme reli-

quiaire, ne paraissent pourtant pas appartenir a la
meme epoque, le second l’emportant de beaucoup sur
le premier pour la beaute de l’execution.

33 , 34 Vierg'e avec l’enfant Jesus. Un Ang’e.
Etaient dans un ostensoire de l’Abbaye de Car¬

rare, avec un troisieme nielle qui fut decompose, et
dont nous avons eite une epreuve sous le N. 117 de
l’ecole d’Italie.

35,36 Ecussons armoiries , offrant dans une moitie un
pelerin avec des branches d’arbres , et l’autre etant
ecartelee avec deux etoiles et six bandes noires.

Appartenaient a un livre d’beures de rancienne
famille Pellegrini.

37 Vertumne et Pomone. Octogone avec bordure ornee.
Ce superbe nielle, execute vers la moitie du

XVI siede , ornait un coffret destine ä renfermer des
bijoux.

38 La Nativite. Medaillon.
Meine style etpresque la meme composition que

celui qui existe au Musee Brilannique, et dont on
trouve un fac simile ä la page 201 de l’ouvrage de M.
Düchesne.

39 a 52 La vie du Christ, en qualorze medaillons.
Annonciation; Nativite; Presentation ; Adoraliou

des Mages ; Fuite en Egypte ; Dispute avec les Doc-
13 ' ~
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teurs ; Bapteme; Priere aii inont des olives: Flagel¬
lation; Couronnementd’epines ;Portement de Croix;
Descente deCroix ; La Piete ; LTIomme de douleurs.

Ces superbes medaillons formaient Ia decoration
d’une magnifique croix en argent qui fut detruite.

Le Chevalier Camucciniy reconnüt le faire du Pol-
lajuolo ou du Filarete. Les deux derniers en particu-
lier rivalisent avec tout ce qu’on connait de plus ex-
quis en ce genre.

53, 54 Portrait et armoiries du Pape Leon X de Medicis.
Le porlrait est d’apres Raphael. Ces deux beaux

nielles existent sur la couverture d’un Evangeliaire
en velin de 30 feuillets, avec Lrois pages et toutes
les leltres capitales enluminees.

55, 56 Portrait et armoiries du Cardinal Pierre Bembo.
Le portrait est d’apres leTitien . Ces deux beaux

nielles sont places sur la couverture d’un Epistulaire
en velin, de quarante feuillets, avec quatre pages et
les lettres capitales enluminees.

Ce livre, ainsi que le prccedent, furent executes
d’apres les ordres de Leon X, qui en fit present au
Bembo.

57 a 65 Boite octogone. La partic superieure offre les
portraiis de Dante Alighieri et de Frai^ ois Petrarque
dans des medailles reunies par des ornements. Huit
autres nielles ornamentaux sont disposes sur les
faces enhauteur de la boite, dont le reste est travaille
en filigrane d’or.

Ce bijou de la plus riche elegance appartenait
' aussi au Cardinal Bembo, et a ete conserve par ses
heritiers jusqu’aux derniers temps.

66, 67 Porlrait et armoiries du Pape Pie II Piccolomini.
Ces nielles sont sur les deux faces d’un reii-

quiaire. Pie II fut ein en 1458, ce qui sert a fixer l’epo-



que de ce monument au teshps ou la vog’ue des ouvra-
ges en ce genre elait, le plus repanduc.

68,69 Portrait et armoiries de Pape Pie Y Ghisilieri.
Etaient sur uii livre d’heures. Ce pape fut elu en

1566, temps oü le mode des nielles etait considera-
blement dechue. L’imitation des deux precedents y
est visible.

70 Portrait de Nicola.s Machiavelli.
Enchasse dans une. tabatiere de nacre et d’or

cisele. Portrait exiremement rare , qui represente
Machiavelli ä 40 ans environ.

71 a 73 Reliquiaire oval. 1. Le Christ monlre aupeuple.
2. Pilate se lavant les mains. 3. Eordure ornamentale
en liauteur.

Ces nielles paraissent executes en France dans
l’ecolefondee par Cellini et Iemaitre PlOux.  Letravail
des deux faces en est un peu us^.

74 Jesus Christ. Medaillon.
D’apres le tableau de Leonard de Vinci existant

a Milan dans le Cabinet Trivulzio, grave de nos jours
par Morglien. Enchasse dans un reliquiaire.

75 Adoration des Mages.
Ecau medaillon de trois pouccs de diametre, y

compris la bördure. Les aureoles , vases , couronnes
et autres ornements y sont encliasses en or.

76 Adoration des Mages.
Medaillon fort ressemblant au precedent pour

le style de la composition et du travail. On y retrouve
le faire de Balthasar Peruzzi. La surface en est un
peu entamee par le brunissoir.

77 a79 Eesurrection.—Descente auxlimbes. L’Homme
de douleurs.

Le premier des ces sujets rappelle le Mantegtia,
le second Raphael ; quant au troisieme c’cst la repo-
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lition du celebre basrelief de JerömeCampagna dans
1eglise de Saint Julien äVenise. Ces trois beaux niel¬
les etaient sur une croix portant la date 1589.

50 Saint Theodore.
Joli medaillon qui suivant toute probabilite est,

ainsi que les precedents , l’ouvrage d’un arliste ve-
nitien.

51 a 96 Manches de sept couteaux et d’une fourchette.
Chaque piece porle les lettres C. M. D. E. , ou

les armoiries desMedicis doFlorence, ce qui deler-
mine1epoquedeces nielles, enchasses en riches b'or-
dures de vermeil.

97 a 100 Paix. La Nativite.
Le sujet est au milieu, deforme cintree; la lu-

nette superieure ofFrel’Homme de douleurs, les pi-
liers lateraux des ornements , les aulres champs
sont remplis par des pierres dures. Pour Ie style
cette paix se rapproche des premiers ouvrages italiens,
ressentantencore la maniere byzanfine. Elle existait
a Ferrare.

101 Paix. La Nativite.
Le type general de la composilion ressemble

a celui de la precedente, mais l’execution en est
plus gracieuse et denote un age plus avarice. La
forme ainsi que les divers ornements de cette paix, en
vermeil et enargent , sont fort.beaux. Le frontispice,
en jaspe fleuri, ollVe le buste du Christ, bas-relief en
Iapis Iazzuli.

102 a 115 Grande Paix. — L’adoration des Maffes.
Le sujet principal olfre 28 ligures , 3 chevaux

et 3 chameaux; il est place au milieu. Les aulres
nielles remplissent les piedistaux, les pilastres , le
soubaissement, la frise , les espaces lateraux au
cintre et Ie frontispice. Ces nielles offrent rHomme
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de douleurs, des groupes d’Anges, des symboles, etc.
Plusieurs ornements sont en or.

L’ensemble de cette magnifique Paix offre le
monument le plus considerable qu’on connait en ce
genre , et ses details tout ce qu’on peut imaginer de
plus gracieux et de plus fini. On ne saurait en de-
terminer l’auteur , mais eile appartient saus contre-
dit ä la plus belle epoque de l’ecole de Florence, et
ä un de ces artistes les plus excellents.

116 ä 118 Grande Paix. Adoration des bergers.
Le sujet principal, composition tres-riche en

figures, de forme cintree, occupe le milieu. Lalunette
du frontispice olfre le couronnement de la Yierge.
La frise porte les armoiries et le nom de Ludovic
Sforza dit le Maure, duc de Milan.

Cette superbe Paix est en vermeil, incrustee de
pierres precieuses. Quoique le gröupe dans la lunelle
rappelte ä certains egards celui de IaPaix de S. Jean
de Florence, par Finiguerra , le travail de celleci pa-
rait appartenir ä un artiste lombard. Cicognara
croyait qu’on pourrait l’attribuer de preference au
Caradosso. Elle existait autrefois a la Chartreuse de
Pavie.

119 a 125 Paix. L’Homme de douleurs.
Ä l’ordinaire le sujet principal occupe le milieu;

le mot Jcrosolima es!;grave moitie au dessus, moitie
au dessous. Dans le frontispice apparaitDieu IePere.
Les pilastres offrent des ornements, les piedistaux
les armoiries et la devise des Sforza, le soubaissement
une medaille avec la legende: Paris fundamentum.

Cette jolie Paix en vermeil , d’un travail tres-
gracieux et delicat, vient aussi de lecole milanaise,
et appartenait a la celebre Chartreuse de Pavie, fondee
par les Visconti ct enrichie par les Sforza. Le pilastre
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a la gauehe est legerement endommage dans la niel-
lure du fond.

126 Caisse d’horloge elliptique.
Les f’aces sont unies , mais dans la hauteur est

une joliefrise en rinceaux, entremeles deNymplies et
d’Amours. Gelte frise parait avoir ete destinee a re-
cevoir !a niellure, mais eile n’est pas niellee. La
machine porte le nom d’Emile Avellot a Lyon.

127, 128 Esther et Assuerus. Medaillon double.
Sur une face Assuerus recoit Esther , surl ’autre

on voit le reste de celte histoire. Gelte medaille en
argent, graveedes deux cotes, parait avoir ete desti¬
nee a etre niellee, quoique eile ne le fut jämais. Elle
semble appartenir a Fecole allemande plutöt qu’a
ritalienne.

r

Epreiives de nielles sur papier.
129, 130 Esther et Assuerus , epreuves de la medaille

citee sous les numeros precedens.
131 L’IIomme de douleurs— Epreuve ancienne, impri-

mee a la main mais cependant tres -nette , et pro-
hablement unique, du beau nielle ([ue nous avons
mentionne sous leN. 52.Parfaitementbien conservee.

132 Adoration des Mages. Ancienne epreuve, imprimee
a la main et mediocrement nette, probablement uni¬
que, du nielle principal de la superbe Paix que nous
avons indiquee sous les N. 112 a 115. Parfaiteinent
conservee.

Fieces ä fond d’emäil.
133, 134 L’Annonciation, medaille ovale.

Tie fond est en email bleu parseme d’etoiles en
or , ainsi que la bande ornee qui partage en deux le
sujet principal.
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135 Crucifix, medaille.
L’email bleu ne couvre que le fond, les traits de

la figure etant en creux. Piece mediocre.
136 a 138 Fragments irreguliers.

Un Auge aile ; un Lion aile aussi ; deux letes
d’Ano'es. Un email noir et bleu couvre les fonds etÖ

forme les ombres. Cet email est fort gate dans les
deux dernieres pieces, qui n’ olfrent d’ailleurs qu’une
tres -mince importance.

F i n.
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